
à la une
La gestion à la papa ne fait plus rêver
Lesentreprises qui affichent un modèle de management souple et responsabilisant

sont de plus en plus prisées par une génération habituée à une grande liberté

Travailler dans lesBig Four?
Pour Jeanne Montot,
25ans, F¶pWDLW niet. «Dans

les grands cabinets >G¶DXGLW@ , le
fonctionnement est très hiérar-
chisé, regrette-t-elle. En tant que
junior, on ne peut y effectuer
aucune mission sansêtre accom-
pagnéG¶XQ senior.Et si on Q¶Dpas
passétant de temps dans tel dé-
partement, impossible G¶pYROXHU
au niveau supérieur.» Au diable le
prestige, le beau salaire et la car-
rière toute tracée.

A la sortie de Grenoble Ecolede
management, Jeanne préfère
ainsi intégrer Nicomak, un petit
cabinet de conseil et de forma-
tion en innovation managériale
et responsabilité sociale des en-
treprises (RSE),qui déploie un
mode de management agile, ins-
piré de O¶HQWUHSULVH libérée. «Tout
nouvel embauché choisit lui-
même son manageur »,explique-
t-elle. Les objectifs ne sont pas
fixés G¶HQ haut par les cofonda-
teurs mais définis collégiale-
ment. «Au quotidien, aucunemé-
thodologie ne nous est imposée,
ajoute-t-elle. Chacuna la respon-
sabilité G¶DJLU sur ses propres
missions.Siun collaborateur ren-
contre une difficulté, F¶HVW à lui
G¶DOOHU demander de O¶DLGH�»

e48,3(6 AGILES
4X¶RQ se le dise: le management
à la papa ne fait plus recette chez
les jeunes diplômés. &¶HVWce que
confirme une étude publiée en
janvier par O¶(GKHF Business
Schoolet le cabinet BearingPoint.
Sur les quelque 954 étudiants et
jeunes professionnels issus de
O¶HQVHLJQHPHQW supérieur inter-
rogés, 47% disent vouloir tra-

vailler dans une entreprise de
type innovatrice, R� les salariés
sont organisés en équipes pluri-
disciplinaires et agiles fonction-
nant en «mode projet », 17% plé-
biscitent les structures entrepre-
neuriales, simples et flexibles.

«Les millenials sont nés avec
Internet et la liberté TX¶LO procure,
rappelle Isaac Getz, professeur
de leadership et G¶LQQRYDWLRQ à
O¶(6&3Business School. La plu-
part ont reçu une éducation
assezsoupleet responsabilisante.
Ils vivent assezmal de se retrou-
ver infantilisés dans le monde
professionnel. Ils aspirent à évo-
luer dans un climat de confiance
et G¶DXWRQRPLH� »

Le nouveau Graal des jeunes
générations ? /¶HQWUHSULVH libé-
rée. «Un mode de management
R� tous les collaborateurs sont
considérés comme égaux et ont
la liberté G¶HQWUHSUHQGUH des ac-
tions TX¶LOV jugent bonnes pour le
collectif de travail », explique
Isaac Getz, qui a théorisé le
concept dans son livre Liberté &
Cie(Fayard,2012).
'¶DXWUHV théories assezproches

suscitent également de O¶LQWpUrW
comme O¶KRODFUDWLH� «Un système
de pouvoir au servicede la raison
G¶rWUH de O¶HQWUHSULVH, précise Ber-
nard-Marie Chiquet, fondateur
de O¶LQVWLWXW de recherche iGi qui
planche sur desmodèles de gou-
vernance alternatifs. Il V¶DSSXLH
sur une constitution qui permet
aux employés G¶DJLU comme des
entrepreneurs et G¶DXWRGpWHUPL�
ner leur travail. Pour schématiser,
avec O¶KRODFUDWLH� F¶HVW celui qui
fait qui gouverne.»

Jeanne Jacquot avait à peine
entendu parler de ces nouveaux

concepts dans un cours à Mont-
pellier Business School. Chez
Thales AVS France, la jeune
femme de 27ans est passéesans
transition de la théorie à la prati-
que. A O¶LVVXH de sesdeux années
G¶DOWHUQDQFH au service marke-
ting et stratégie, elle a été mis-
sionnée pour les infuser au sein
de O¶XQLWp hélicoptères, à Valence.
«/¶DFWLYLWpétait alors confrontée à
une baissedes ventes de 30% au
niveau mondial , explique-t-elle.
Pour redresserla barre, on a réor-
ganisé les équipes en cerclesau
sein desquels ont été réunis les
différents métiers.»

Le processus de prise de déci-
sion a également été revu. «Dé-
sormais,chaquecollaborateur qui
rencontre une difficulté ou sou-
haite expérimenter une nouvelle
idéea la possibilitédeprendreune
décisionà son niveau. Il doit sim-
plement solliciter O¶DYLV desautres
acteurs concernés dans O¶HQWUH�
prise», détaille Jeanne Jacquot.
Une démarche qui a permis de
libérer les énergies. «Lessalariés
étant plus autonomes, ils se sont
surpassés, rapporte-t-elle avec
enthousiasme. Nous avons ainsi
réussi à développer de nouveaux
produits et à gagner de nouveaux
clients.» Au point que cemode de
management est devenu pour
elle une évidence.

«AvecO¶HQWUHSULVHlibérée,lesjeu-
nesont O¶LPSUHVVLRQ de participer
à une aventure collective,G¶DYRLU
leur mot à dire,G¶H[HUFHUleur libre
arbitre, bref,G¶DYRLU lesmoyensde
faire ce TX¶LOV peuvent faire de
mieux », analyse Celica Thellier,
cofondatrice de la start-up fran-
çaise ChooseMyCompany, qui
recueille, analyse et communi-
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que des avis certifiés de salariés,
clients, étudiants et candidats
sur leur entreprise.
&¶HVW le cas de Kelly Tinchon,

24 ans,manageusede la mission
chez Camif, le Petit Poucet de
O¶DPpQDJHPHQW de la maison.
«Contrairement aux grandsgrou-
pes,R� les projets mettent énor-
mément de temps à aboutir, ici,
on fonctionne avecune structure
très aplatie, un peu en mode
start-up, compare-t-elle. Chacun
peut proposer des projets et les
mener deA à Z.» Sion échoue,on
Q¶HVW jamais montré du doigt.
/¶HQWUHSULVH considère que F¶HVW
en commettant des erreurs que
O¶RQ V¶DPpOLRUH�

MIROIR AUX ALOUETTES

«Les exemples concrets G¶HQWUH�
prises auto-organisées demeu-
rent, malheureusement, plutôt
rares dans le paysage», constate
François Pichault, docteur en
sociologie et professeur de ges-
tion des ressources humaines à
HEC-Ecolede gestion de O¶XQLYHU�
sité de Liège(Belgique).Si la flexi-
bilité, la prise de décision décen-
tralisée et le management parti-
cipatif sont certes de mise chez
quelques happy few de la tech, la
grande majorité des sociétés
appliquent encore un mode G¶RU�
ganisation plus traditionnel.

La crise sanitaire et le dévelop-
pement du télétravail font toute-
fois entrevoir de nouvelles pers-
pectives. «Lesmanageurs ont G�
apprendreà faire confianceà leurs
équipes,et les dirigeants à com-
muniquer davantage», se félicite
Celica Thellier. A O¶DUULYpH� les
jeunes diplômés ne V¶HQ sentent
que mieux, comme en atteste le
classementHappy Index At Work
réalisé par ChooseMyCompany.
Alors TX¶DYDQW la crise seuls 55%

des 37000 salariés de moins de
28 ans interrogés estimaient que
leur entreprise travaillait de fa-
çon moderne, en juin 2021, le
pourcentageavait bondi à 73%.

Gare cependant au miroir aux

alouettes. «$XMRXUG¶KXL� on as-
siste à une véritable inflation du
storytelling en entreprise, rap-

pelle le philosophe du travail
Thibaud Brière. Comme les orga-
nisations savent que le sentiment
deliberté augmente la motivation
au travail, ellesprétendent toutes
travailler en mode agile et
pratiquer un management fondé
sur la confiance et O¶DXWRQRPLH� »
Mais il faut savoir de quoi on
parle. «Un détenu dans sageôlea
une forme G¶DXWRQRPLH SXLVTX¶LO
peut faire un pas à droite ou à
gauche», ironise-t-il.

Pour éviter les désillusions,
mieux vaut donc faire preuve
G¶HVSULW critique. «Les jeunes
challengent les entreprises sur
leurs engagements sociétaux,
souligne-t-il. Ils auraient aussi
intérêt à le faire sur leurs modes
de management pour que les
écarts se réduisent entre les dis-
cours et lesactes.» j

élodie chermann

« 1e6 AVEC LE NET
ET LA /,%(57e

48¶,/ PROCURE,
LES MILLENIALS

VIVENT ASSEZ MAL
DE SE RETROUVER

,1)$17,/,6e6
DANS LE MONDE

PROFESSIONNEL »
ISAAC GETZ

professeur de leadership
et G¶LQQRYDWLRQ à O¶(6&3

« LES JEUNES
DEVRAIENT

CHALLENGER
LES ENTREPRISES

SUR LEURS
MODES DE

MANAGEMENT »
THIBAUD %5,Ê5(

philosophe du travail

LEXIQUE
Holacratie
Système de gouvernance qui donne le pouvoir
à O¶RUJDQLVDWLRQ dans son ensemble plutôt TX¶j
quelques individus. Dans une holacratie, du grec
holos «tout »et kratos «pouvoir »,O¶HQWUHSULVH
est structurée en cercles interdépendants et
auto-organisés à la manière G¶XQ écosystème.

Entreprise libérée
Philosophie théorisée en 2009 par Isaac Getz,
professeur à O¶(6&3�et Brian M. Carney,
journaliste, dans le livre Liberté & Cie
(Fayard, 2012).Elle vise à libérer les employés
de la hiérarchie et du contrôle afin G¶DPpOLRUHU
les performances de O¶HQWUHSULVH�

Mode projet
Méthode de management consistant
à favoriser la collaboration entre personnes de
métiers ou de services différents sur un même
projet. Un objectif commun doit être atteint
en respectant un budget et des délais imposés.
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